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Blasons de la Famille Mercier, le plus couramment porté étant celui gauche,  

qui est aussi celui des Mercier des Rochettes 

Le premier à gauche est celui de François Mercier, procureur fiscal de Beaufou 

Celui du milieu a été porté par la Veuve Jeanne Mercier, et le dernier par Anne Mercier, veuve Arnaud 
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1. Toussaint MERCIER, du Luc, épousa Catherine, alias Perrine PAYRAUDEAU, fille de Jacques 

PAYRAUDEAU, cultivateur à la Péraudière, dont : 

1°) Catherine MERCIER, née au Luc le 6 décembre 1609. 

2°) Mathurin MERCIER, né au Luc le 22 février 1611, prêtre, curé de St-Pierre d’Oléron, décédé le 27 

août 1687. 

3°) Louis MERCIER, qui suit. 

4°) Jacques MERCIER, auteur de la branche de Boismasson, qui suivra. 

5°) Toussaint MERCIER, né au Luc le 31 mars 1617, sergent royal de la principauté du Luc, y décédé le 

15 mars 1644. 

6°) Perrine MERCIER, née au Luc le 25 mars 1619. 

7°) Marie Louise MERCIER, née au Luc le 25 décembre 1624. 

  

2. Louis MERCIER, né au Luc le 12 novembre 1612, y décédé le 19 avril 1684, inhumé dans l’église St-Pierre 

du Luc. D’une alliance inconnue, il eut au moins : 

1°) Jacques MERCIER, qui suit. 

2°) Françoise MERCIER, dame des Rochettes, qui épousa vers 1675 Louis GOUIN, sieur de Puyravaud, 

notaire de la principauté du Luc, né vers 1646, décédé au Luc le 18 septembre 1703. 

3°) N. MERCIER, qui épousa Henri SAVIN, sieur de la Boule. 

4°) François MERCIER, sieur du Marchais et de la Roussière à St-Denis-la-Chevasse, procureur fiscal 

de la principauté du Luc de 1678 à 1716, notaire de la principauté, demeurant à Beaufou. Il épousa vers 

1677 Françoise Marie CAILLÉ, dont : 

1a) Henriette MERCIER, née au Luc le 29 février 1678 ; elle épousa François NOEAU, sieur de 

la Biretière, sénéchal de la châtellenie de Rocheservière, veuf de Ursule BLANCHET. 

1b) Jacques MERCIER, né au Luc le 29 septembre 1679. 

1c) Suzanne MERCIER, décédé au Luc le 24 juin 1718 ; il avait épousé vers 1712, René NOEAU, 

sieur de la Thibaudière, notaire et procureur de la principauté du Luc, né vers 185, décédé au 

Luc le 12 novembre 1736. Devenu veuf, il avait épousé ensuite Renée MERCIER, née le 1er 

décembre 1691, décédée le 3 mai 1753, fille de Etienne MERCIER, sieur de Boismasson, et de 

Renée NOEAU. Dont au moins du premier mariage : 

2a) Suzanne NOEAU, née vers 1714, décédée au Luc le 19 juillet 1782 ; elle y avait 

épousé le 17 janvier 1741, Jacques LANSIER, procureur fiscal, né à St-Etienne-du-Bois 

le 8 mai 1717, décédé au Luc le 21 juin 1752, fils de Philippe LANSIER et de Marie 

VRIGNAUD, cette dernière, fille de Jacques VRIGNAUD, sieur de la Petite Vergne, et de 

Marie Anne MERCIER. Dont postérité LANSIER, de LA VAUGUYON, MORNEAU, 

CAMPAIN de BEAUMONT... 

1d) François MERCIER, né au Luc le 19 mars 1682. 

1e) Marie Françoise MERCIER, née le 6 juin 1684. 

  

3. Jacques MERCIER, sieur de la Pècherie, né vers 1639, demeurant au Fief-Gourdeau, au Luc, de 1692 à 

1697, décédé au Luc le 17 mai 1712. Il avait épousé d’abord vers 1665, Jacquette BRISSON, décédée le 14 juin 



1681 ; puis Marie SABLEREAU, née vers 1650, décédée au Luc le 12 août 1705 ; elle était veuve du Sieur 

GUÉRITEAU. 

1°) Renée MERCIER, née du premier mariage vers 1666, décédée au Luc le 2 mars 1738 ; elle avait 

épousé au Luc le 7 février 1713, Pierre FEBVRE, sieur de la Caillaudière ; d’après les archives du diocèse 

de Luçon, elle aurait été mariée dès le 27 janvier 1693. 

2°) Marie MERCIER, née vers 1671, décédée le 27 janvier 1741. 

3°) Pierre MERCIER, vivant en 1681. 

4°) Jacquette MERCIER, née vers 1674, décédée le 3 juin 1743. 

5°) Anne MERCIER, née au Luc le 5 juin 1680, y décédée le 16 février 1706 ; elle y avait épousé le 2 juin 

1706, Jean David GUÉRITEAU, sieur du Vignaud, fils du Sieur GUÉRITEAU et de Marie SABLEREAU, 

alors remariée à Maître Jacques MERCIER, sieur de La Pécherie. 

6°) Anne Perrine MERCIER, née vers 1682, décédée à St-Denis-la-Chevasse le 20 novembre 1747. Elle 

avait épousé Pierre BAZIN, sieur de la Flotterie, tanneur, né vers 1667, décédé à St-Denis-la-Chevasse 

le 21 mai 1756, veuf de Marie Gabrielle MOREAU. Dont postérité BAZIN, ESNARD, RAFFIN... 

7°) Antoine MERCIER, sieur de la Pécherie et de la Primaudière, né du second mariage vers 1686, 

décédé au Luc le 7 novembre 1730, sans postérité. C’est probablement lui qui avait épousé Louise 

Marguerite TEXIER, fille de Julien TEXIER, sieur de la Pommeraye, et de Epiphanie Marie VINET. 

8°) Marie MERCIER, née au Luc le 3 octobre 1688 ; elle épousa Julien FEBVRE, sieur du Canteau. 

9°) Catherine MERCIER, née au Luc le 19 juillet 1690, décédée le 29 janvier 1729, inhumée au cimetière 

de Mouchamps. Elle avait épousé au Luc le 21 août 1713, Jacques Gabriel BRILLOUET, de Mouchamps, 

brigadier des archers de la brigade de la maréchaussée de Fontenay-le-Comte et de Chantonnay, fils de 

Maître Dominique BRILLOUET. Devenu veuf, il épousa à St-Fulgent le 20 novembre 1730, Geneviève 

Augustine BOUQUET, y née le 25 juillet 1697, fille de Paul BOUQUET, maître apothicaire, et de Perrine 

ALLARD. Dont au moins : 

1a) Catherine BRILLOUET, qui épousa à La Chapelle-Achard le 16 novembre 1759, François 

BISSON, bourgeois, veuf de Marguerite BUOR. 

1b) Charles Eugène Victor BRILLOUET, chirurgien, qui épousa à La Rabatelière le 13 septembre 

1751, Louise BIRET, fille de Jean BIRET, architecte, et de Mathurine LAILLAUD. 

1c) Gabriel BRILLOUET, cité au mariage de sa soeur Catherine. 

10°) Jean MERCIER, né en 1691, décédé le 17 septembre 1759. Marié. 

11°) Barthélémy, alias Barnabé MERCIER, sieur des Vergnes, décédé à Saligny avant 1752 ; il avait 

épousé au Luc le 16 juin 1715, Jeanne GIRARD, décédée en 1768, fille de N. GIRARD et de Charlotte 

ARRIVÉ, alors remariée à Pierre ALAIZEAU. 

1a) Jacques MERCIER, né au Luc le 18 janvier 1718, y décédé le 27 suivant. 

1b) autre Jacques MERCIER, né au Luc le 25 février 1719, décédé à la Rochette de Saligny le 

4 décembre 1784. Il avait épousé à Belleville le 28 mai 1745, Anne Marie GOUIN, fille de Louis 

GOUIN, sieur du Recrédy, et de Perrine REILLET. 

2a) Marie Anne MERCIER, née en 1746, décédée à St-Denis-la-Chevasse le 20 juillet 

1818. Sans alliance. 

2b) Jacques MERCIER, né le 3 décembre 1748. 

2c) Olivier MERCIER, né le 25 avril 1752. 



2d) Thérèse Geneviève Bénigne MERCIER, née le 19 octobre 1753, décédée au Luc le 

21 mars 1814 ; elle avait épousé le 16 janvier 1781, Pierre Alexandre Joseph CAILLÉ, 

chirurgien juré, décédé à Legé en 1794, dont au moins : 

3a) Thérèse Bénigne Geneviève CAILLÉ, née au Luc le 7 novembre 1781 ; elle 

épousa à La Roche-sur-Yon le 2 juillet 1816, Marie Urbain DURAND, né aux 

Essarts le 4 août 1783, décédé à La Roche-sur-Yon le 26 août 1820, fils de 

Antoine DURAND, cabaretier aux Essarts, et de Jeanne GABILLAUD. 

3b) Rosalie CAILLÉ, née au Luc le 26 septembre 1783 ; elle épousa à La Roche-

sur-Yon le 18 avril 1816, Aimé DURAND, né aux Essarts le 9 octobre 1787, 

menuisier, fils de Antoine DURAND, cabaretier aux Essarts, et de Monique 

SIONNEAU, sa seconde épouse. 

3c) Eléonore Céleste CAILLÉ, née au Luc vers 1789 ; elle y épousa le 23 février 

1810, Laurent Victor RENAUDIN, y né le 3 décembre 1784, y décédé le 4 

novembre 1829, fils de François RENAUDIN, marchand, et de Marie Claire 

CHARRIER. 

2e) Aimée Charlotte MERCIER, née à Saligny le 14 avril 1758, décédée à St-Denis-la-

Chevasse le 27 ventôse an IX ; elle y avait épousé le 29 janvier 1788, Joseph BUET, 

tanneur, né à St-Denis-la-Chevasse le 22 novembre 1755, y décédé le 22 juin 1806, veuf 

de Jeanne Monique MOREAU, et fils de Jacques BUET, marchand, et de Marie 

Magdeleine MARAIS. Dont au moins : 

3a) Joséphine Céleste BUET, née à St-Denis-la-Chevasse le 9 juin 1790 ; elle y 

épousa le 24 janvier 1810, Jean Armand TRASTOUR, propriétaire, né aux 

Essarts le 16 mars 1782, y décédé le 29 mars 1834, fils de Marc Noël 

TRASTOUR, sieur du Fresne, et de Marie Anne GOUIN. 

2f) Jean MERCIER, né le 13 juillet 1759. 

2g) Augustin Esprit MERCIER, né à Belleville le 3 décembre 1762 ; il épousa Marie 

Magdeleine TAUPIER, née à Fontenay-le-Comte le 19 février 1764, fille de Jean Joseph 

TAUPIER, tanneur, et de Jeanne AUDEBRAND. Dont au moins : 

3a) Jean Baptiste Léandre MERCIER, né à Fontenay-le-Comte le 11 novembre 

1797 ; chapelier, puis marchand de fer. Il épousa à La Roche-sur-Yon le 26 avril 

1826, Marie Rose Joséphine MALLARD, y née le 18 février 1807, y décédée, 

rue de Bordeaux, le 1er octobre 1840, fille de Pierre MALLARD, marchand de 

fer, et de Marie GENAIS. Dont au moins : 

4a) Marie Joséphine Alexandrine MERCIER, né à La Roche-sur-Yon le 

23 avril 1827. 

4b) Jean Baptiste Léandre MERCIER, né à La Roche-sur-Yon le 12 mai 

1831. 

4c) Marie Virginie Eudoxie MERCIER, née à La Roche-sur-Yon le 29 

juillet 1832 ; elle y épousa le 17 janvier 1854, Célestin Aimé Hippolyte 

Ferdinand GOUIN, né à La Roche-sur-Yon le 17 octobre 1824, huissier, 

fils de Gabriel Victor Aimé GOUIN, maire de Belleville, et de Louise 

Florence Charlotte ARNAUD, cette dernière, fille de Gabriel Jacques 

ARNAUD, officier de santé, et de Louise Marie Jeanne MERCIER de 

LA BOINATIÈRE. 



4d) Marie Léontine Anastasie MERCIER, née à La Roche-sur-Yon le 24 

mai 1834 ; elle y épousa le 6 août 1855, Joseph Auguste VINCENT, 

bijoutier à Beauvais-sur-Matha (Charente Maritime), né à Brioux (Deux-

Sèvres) le 19 septembre 1829, fils de Jacques VINCENT, bijoutier, et de 

Louise Clémentine TRIBAS. 

4e) Marie Armantine MERCIER, née à La Roche-sur-Yon le 29 juillet 

1835 ; elle y épousa le 19 novembre 1856, Alphonse Ferdinand 

RIVIÈRE, marchand de nouveautés, né à Triaize le 22 octobre 1827, fils 

de Jean Alexandre RIVIÈRE et de Rose JAULIN. 

1c) Pierre MERCIER, né le 8 août 1720 ; il épousa à Rocheservière, Marie ROCHETEAU, dont 

il eut une fille : 

2a) Jeanne MERCIER 

1d) Jacquette Rose MERCIER, née au Luc le 15 janvier 1723 ; elle épousa Louis GOUIN. 

1e) Charles MERCIER, né aux Lucs-sur-Boulogne le 11 février 1725, décédé au Recrédy de 

Saligny le 1er août 1785 ; il y avait épousé le 5 mars 1763, Marie Magdeleine GALIPAUD, née 

vers 1735, décédée à Belleville-sur-Vie le 3 mars 1784, veuve de René GOUIN, et fille de Pierre 

GALIPAUD, tanneur, et de Catherine GOUIN. 

2a) Charles MERCIER, né à Saligny le 10 décembre 1764, nommé par Jacques 

MERCIER et Marie Anne GIRARD. 

2b) Pierre Alexandre MERCIER, né à Saligny le 15 juillet 1767, nommé par Pierre 

Alexandre GALIPAUD et Jeanne ARNAUD. 

1f) Abraham MERCIER, né au Luc le 24 janvier 1727. 

1g) Marie MERCIER, née au Luc le 9 février 1730 ; elle épousa à Saligny le 5 janvier 1752, Jean 

GOUIN, sieur de La Bizière, tanneur, né vers 1727, décédé au Recrédy de Belleville le 11 

septembre 1775, fils de Louis GOUIN, sieur du Recrédy, et de Perrine REILLET. Mariage en 

présence de Aimé et René GOUIN, frères de l’époux, Maître André GOUIN, notaire, oncle, Maître 

Jacques MERCIER, frère de l’épouse, Dlle Marianne GIRARD, sa tante, Jérôme ARNAUD, son 

beau-frère. Dont postérité GOUIN, TRASTOUR, GAUDUCHEAU, LANFRANCHI, FOSSE, 

FAVERJON, TOCHÉ, de BERMINGHAM, PILVEN LE SEVELLEC, TASSIN de SAINT-

PÉREUSE, CHABOISSON, TERTRAIS, ROUZEAU, GAILLARD, d’HERMIES, MARAIS, et, 

entre autres : 

2a) André Jean GOUIN, né à Saligny le 23 novembre 1759, tanneur ; il épousa à St-

Denis-la-Chevasse le 13 février 1787, Louise Marguerite MERCIER, y née le 28 février 

1760, y décédée le 28 novembre 1831, fille de Pierre MERCIER, sieur de l’Erzaudière, 

et de Marie Anne MERCIER.  

1h) Rose MERCIER, qui épousa à La Copechagnière le 11 février 1744, Jérôme ARNAUD, cité 

comme beau-frère lors du mariage de Marie MERCIER avec Jean GOUIN, dont au moins : 

2a) Anne ARNAUD, décédée à Ste-Cécile le 23 janvier 1809 ; elle avait épousé à St-

Denis-la-Chevasse le 14 octobre 1783, Charles Pierre Nicolas Laurent BUET, marchand, 

y né le 10 août 1759, fils de Jacques BUET, marchand, et de Marie Magdeleine MARAIS. 

2b) Jeanne ARNAUD, née vers 1745, décédée à Ste-Cécile le 23 janvier 1809 ; elle avait 

épousé à Boulogne le 13 février 1770, Pierre Mathurin BOSSU, fils de Jacques BOSSU, 

marchand, et de Magdeleine Claire GUILBAUD de LA REMBERGE. Dont postérité. 



12°) Jacques MERCIER, sieur de la Brételière, né le 1er mai 1693, décédé à la Bégaudière de St-Denis-

la-Chevasse vers 1748, fermier général de St-Denis-la-Chevasse ; il avait épousé au Luc le 3 février 

1722, Marie LE FORT, née au Luc le 27 novembre 1703, y décédée, au Fief Gourdeau, le 20 décembre 

1765, fille de Jean LE FORT et de Marguerite TEXIER, dont il eut eu cinq filles et un fils, entre autres : 

1a) Marie MERCIER, né au Luc le 2 avril 1725, nommée par Antoine MERCIER, sieur de La 

Primaudière, et Dame Marguerite TEXIER. 

1b) Anne MERCIER, née au Luc le 16 janvier 1728, y décédée le 2 mars 1758 ; elle avait épousé 

à St-Sulpice-le-Verdon le 2 juillet 1753, Jacques MARTIN, sieur de la Gasconnière, sergent de 

la principauté du Luc, fils de Jacques MARTIN et de Louise JARNY. Dont postérité MARTIN, 

MERCIER COLOMBIÈRE, CAILLÉ, TESSON, VERDON, de MARTIN du TYRAC de 

MARCELLUS, LATRON, JOÜON, BARRAUD, RICARD, SOULLARD, BRIANCEAU, BECAM, 

MERCIER des ROCHETTES... 

1c) Anne Marie MERCIER, Dlle de la Roussière, née le 3 décembre 1730, décédée à St-Denis-

la-Chevasse le 31 mars 1779 ; elle avait épousé à St-Sulpice-le-Verdon le 2 juillet 1753, son 

cousin germain, Pierre MERCIER, sieur de l’Erzaudière, fils de Abraham MERCIER et de 

Marguerite LEFORT. Voir ci-dessous, au chapître suivant. 

1d) Renée MERCIER, qui épousa le 12 février 1748 à Jean PÉROTTEAU, fils de Jacques 

PÉROTTEAU, procureur de Belleville, et de Anne Marie ARNAUD. Dont au moins : 

2a) Pierre PÉROTTEAU, né vers 1759, décédé aux Lucs-sur-Boulogne le 27 octobre 

1831. Maître en chirurgie. Le 11 octobre 1828, il adopta un fils, né de Jeanne BOSSIS 

et de père inconnu. Jeanne BOSSIS est née aux Lucs vers 1768, y décédée le 20 avril 

1824, fille de Clément BOSSIS et de Magdeleine BÉRIAU : 

3a) Victor Eliacin PÉROTTEAU, né aux Lucs-sur-Boulogne ler 1er pluviôse an 

XI, de père inconnu ; docteur en médecine ; il épousa à La Roche-sur-Yon le 1er 

juin 1835, Julie Rosalie Alexandrine GOUPILLEAU, née à La Roche-sur-Yon le 

19 août 1815, fille de Philippe Alexandre Marie GOUPILLEAU (lui-même fils de 

Alexandre Sébastien GOUPILLEAU et de Julie Adélaïde MERCIER et de 

Louise Rosalie MERCIER. Voir plus loin. 

13°) Abraham MERCIER, sieur de l’Erzaudière, qui suit. 

14°) Charles MERCIER, né au Fief Gourdeau du Luc le 30 novembre 1697, y décédé le 15 juin 1744 ; 

notaire royal et procureur fiscal de la principauté du Luc ; il avait épousé vers 1725, Louise GAUTREAU, 

née vers 1694, décédée au Luc le 2 février 1769, fille de Mathurin GAUTREAU et de Françoise BON. 

1a) Noël Charles MERCIER, né le 18 avril 1726, prêtre, vicaire puis curé de St-Etienne-du-Bois, 

curé de Mormaison en 1753, en remplacement de son grand-oncle, Nicolas Noël BON, puis son 

oncle, René GAUTREAU, de 1746 à 1753. Il est décédé le 6 octobre 1772, laissant sa sœur 

Louise Renée, sa seule héritière. 

1b) Louise Renée MERCIER, née le 14 mars 1727, décédée le 28 juin 1784 ; elle avait épousé 

au Luc le 24 janvier 1758, Joseph Louis MERCIER de La Gilardière, né au Luc le 26 juillet 1734, 

y décédé le 5 décembre 1807, fils de Jacques François MERCIER des ROCHETTES et de 

Louise Bonne DUBOIS. 

1c) Marie Françoise MERCIER, née le 19 juin 1728, décédée le 2 mai 1730. 

1d) René Jacques François MERCIER, né au Luc le 12 mai 1729, y décédé le 20 décembre 

1730. 

1e) Joseph François MERCIER, né au Luc le 26 mai 1730, nommé par Messire Noël 



GAUTREAU, prêtre, curé d'Apremont, et Dame Françoise BON. 

1f) Joseph MERCIER, né le 21 mai 1732, décédé à Mormaison le 21 février 1737. 

1g) Marie MERCIER, née le 12 novembre 1733, décédée le 15 mai 1751. 

1h) Charles Etienne MERCIER, né le 21 novembre 1734. 

1i) Anne Françoise MERCIER, née le 7 décembre 1737, décédée le 24 février 1740. 

  

4. Abraham MERCIER, sieur de l’Erzaudière, né au Luc le 16 septembre 1694, y décédé le 15 mars 1745 ; il 

avait épousé le 24 octobre 1730, Marguerite LE FORT, née vers 1707, décédée au Luc le 22 septembre 1732, 

fille de Jean FORT et de Marguerite TEXIER ; elle était la sœur de la femme de son frère Jacques. 

1°) Marie MERCIER, née le 19 juillet 1731, décédée le 31 décembre 1732. 

2°) Pierre MERCIER, qui suit. 

  

5. Pierre MERCIER, sieur de l’Erzaudière, né au Luc le 15 septembre 1732, fermier général de la Roussière à 

St-Denis-la-Chevasse, y décédé le 15 juillet 1785 ; il avait épousé à St-Sulpice-le-Verdon le 2 juillet 1752, Marie 

Anne MERCIER de LA BRETELIÈRE, sa cousine germaine, fille de Jacques MERCIER, sieur de la Bretelière 

et de Marie LE FORT. 

1°) Marie Anne MERCIER, née vers 1753, décédée aux Brouzils le 3 ventôse an II ; elle avait épousé 

d’abord à St-Denis-la-Chevasse le 5 février 1781, Jean BOSSU, fils d’Honorable Homme Jean BOSSU 

et de Jeanne ARNAUD ; puis aux Brouzils le 1er février 1785, Etienne Jacques GUIBERT, marchand 

tanneur, fils de François GUIBERT, marchand, et de Jeanne GRELLIER. 

2°) Jean Baptiste MERCIER, né en 1754, décédé au Puy des Lucs-sur-Boulogne le 3 mars 1820 ; il avait 

épousé à La Copechagnière vers 1799, Perrine VINCENT. 

3°) Jacques Abraham MERCIER, né au château noble de la Bégaudière à St-Denis-la-Chevasse le 10 

janvier 1756. 

4°) Pierre MERCIER, né le 20 juin 1758, décédé au Recrédy en 1767. 

5°) Louise Marguerite MERCIER, née à St-Denis-la-Chevasse le 28 février 1760, y décédée le 28 

novembre 1831. Elle avait épousé d’abord à St-Denis-la-Chevasse le  13 février 1787, son cousin au 3e 

degré, André Jean GOUIN, tanneur, né à Saligny le 23 novembre 1759, fils de Jean GOUIN, sieur de La 

Bizière et de Marie MERCIER ; mariage en présence de Louis GOUIN, frère de l’époux, Jean GOUIN, 

son cousin au 3e degré, Marc TRASTOUR, beau-frère, Gabriel TEXIER, cousin germain, Jacques, 

Abraham, Charles, Pierre, Jean et Zacharie MERCIER, frères de l’épouse, Marie Anne, Marguerite et 

Anne MERCIER, ses soeurs. Devenue veuve, elle épousa ensuite à St-Denis-la-Chevasse le 27 

septembre 1796, François Benjamin BUET, fermier, né à La Copechagnière le 8 janvier 1750, décédé à 

St-Denis-la-Chevasse le 1er octobre 1817, fils de Nicolas BUET et de Marie Anne RATOUIT. Dont au 

moins : 

1a) Rosalie Marguerite BUET, née à St-Denis-la-Chevasse le 18 juin 1798, y décédée le 14 août 

1871. Elle y avait épousé le 8 février 1821, son cousin germain, Gabriel Louis TEXIER, tanneur, 

né à St-Denis-la-Chevasse le 22 mai 1790, y décédé le 8 octobre 1831, fils de Gabriel Jacques 

TEXIER, sieur de La Fossière, et de Marguerite Magdeleine MERCIER. Voir ci-dessous. Dont 

postérité, voir Famille Texier. 

6°) Abraham MERCIER, né le 20 octobre 1762, chirurgien à St-Sulpice-le-Verdon puis propriétaire à 

Dompierre-sur-Yon ; il épousa à Belleville-sur-Vie le 18 novembre 1788, Marie Julie GOUIN, fille de Louis 



GOUIN, sieur de la Vinetière, notaire et greffier de St-Denis-la-Chevasse, et de Marie Louise Thérèse 

PRIOULLEAU. Dont au moins : 

1a) Louise Rosalie MERCIER, née à St-Sulpice-le-Verdon le 19 avril 1792 ; elle épousa à 

Dompierre-sur-Yon le 2 août 1814, Philippe Alexandre Marie GOUPILLEAU, né à La Roche-sur-

Yon le 2 août 1791, fils de Alexandre Sébastien GOUILLEAU, décédé aux Sables d’Olonne le 

24 thermidor an II, et de Adélaïde Julie MERCIER, épouse de Louis Philippe Nicolas 

LAUVERGNIAT. Mariage en présence de Pierre Joseph GOUPILLEAU, directeur des Postes à 

Bourbon Vendée, âgé de 46 ans, oncle paternel de l’époux, Louis GOUIN, propriétaire à 

Belleville, âgé de 75 ans, grand-père de l’épouse, et Jean MERCIER, propriétaire, âgé de 44 

ans, son oncle. 

7°) Marguerite Magdeleine MERCIER, née vers 1764, décédée à St-Denis-la-Chevasse le 1er janvier 

1801 ; elle avait épousé aux Lucs-sur-Boulogne le 22 janvier 1788, Gabriel Jacques TEXIER, sieur de la 

Fossière, tanneur à la Bignonnière de St-Denis-la-Chevasse, né vers 1767, décédé aux Lucs-sur-

Boulogne le 18 août 1839, fils de René Jacques Augustin TEXIER, sieur de La Grézaudière (lui-même 

fils de Julien Charles TEXIER et de Marie MERCIER de BOISMASSON), et de Magdeleine GOUIN. Dont 

postérité, voir Famille Texier. 

8°) Charles MERCIER, né à St-Denis-la-Chevasse le 4 avril 1765, y décédé le 6 avril 1820, tanneur. Il 

avait épousé d’abord à La Copechagnière le 23 février 1797, Marie Jeanne BUET, née à St-Denis-la-

Chevasse le 21 mars 1766, décédée à La Copechagnière le 30 messidor an VI ; puis à St-Denis-la-

Chevasse le 15 juillet 1817, sa nièce, Ursule Balsamine MERCIER, née à St-Denis-la-Chevasse le 24 

brumaire an VI, y décédée le 25 février 1826, fille de Pierre MERCIER et de Geneviève Emelie MARAIS. 

1a) Adélaïde Rosalie Emelie MERCIER, née du second mariage à St-Denis-la-Chevasse le 6 

mai 1818, y décédée le 25 mai suivant. 

1b) Emelie Rosalie Adélaïde MERCIER, née à St-Denis-la-Chevasse le 12 juin 1819 ; elle 

épousa à La Roche-sur-Yon le 21 février 1838, Hippolyte Auguste Joseph RAULIN, y né le 10 

mai 1812, fils de Hippolyte RAULIN et de Marie Françoise GOUPILLEAU. 

9°) Pierre MERCIER, né à St-Denis-la-Chevasse le 28 août 1768, tanneur , y décédé le 5 août 1822; il 

avait épousé à St-Denis-la-Chevasse le 22 novembre 1796, Geneviève Emelie MARAIS, née vers 1771, 

décédée à St-Denis-la-Chevasse le 31 mars 1810, fille de Charles Pierre MARAIS et de Jeanne BUET. 

Dont au moins : 

1a) Ursule Balsamine MERCIER, née à St-Denis-la-Chevasse le 24 brumaire an VI, y décédée 

le 25 février 1826 ; elle avait épousé d’abord à St-Denis-la-Chevasse le 15 juillet 1817, son oncle, 

Charles MERCIER (voir ci-dessus) ; puis à St-Denis-la-Chevasse le 2 septembre 1822, Louis 

ROI, veuf de Rose JUTARD, et fils de Louis ROI et de Marie PIVETEAU. 

1b) Rosalie MERCIER, née à St-Denis-la-Chevasse le 26 floréal an X; elle y épousa le 24 juillet 

1824, Pierre CHARIAU, propriétaire, né au Poiré-sur-Vie le 25 novembre 1793, fils de François 

CHARIAU et de Marie FAVEROUL. 

1c) Charles MERCIER, né à St-Denis-la-Chevasse le 3 vendémiaire an XIII, y décédé le 20 

décembre 1848 ; tanneur ; il avait épousé à St-Denis-la-Chevasse le 29 avril 1829, Louise Aimée 

BOSSIS, lingère, y née le 15 prairial an V, fille de Aimé BOSSI et de Louise BIRDONNEAU. Dont 

au moins : 

2a) Clarisse Emelie Esther Marie MERCIER, née à St-Denis-la-Chevasse le 15 août 

1833 ; elle y épousa le 15 avril 1856, Auguste DURAND, boulanger, né à Montaigu le 22 

septembre 1827, fils de Calixte DURAND, meunier, et de Rosalie GIRARD. 



1d) Zacharie Aimé MERCIER, né à St-Denis-la-Chevasse le 3 octobre 1808, y décédé le 25 

novembre suivant. 

10°) Jean MERCIER, né à St-Denis-la-Chevasse le 15 octobre 1769. 

11°) Isaac Benjamin MERCIER, né à St-Denis-la-Chevasse le 24 mars 1771, y décédé le 25 juin 1772. 

12°) Henry MERCIER, né à St-Denis-la-Chevasse le 2 juin 1772, propriétaire ; il y épousa d'abord le 8 

prairial an XIII, Rose Catherine Véronique BUET, y née le 30 avril 1761, y décédée le 14 décembre 1828, 

fille de Nicolas BUET et de Marie Anne RATOUIT ; il épousa ensuite à St-Denis-la-Chevasse le 7 avril 

1831, Rosalie PAYRAUDEAU, demeurant à La Ferrière, née au Poiré-sur-Vie le 28 mars 1810, fille de 

Jacques PAYRAUDEAU, chaumier et propriétaire à Dompierre-sur-Yon, et de Anne Jeanne 

ROUSSEAU. 

13°) Zacharie MERCIER, né vers 1773, cité notamment au mariage de son frère Charles. 

14°) Anne MERCIER, née à St-Denis-la-Chevasse le 19 février 1774 ; elle y épousa le 5 nivôse an VII, 

Joseph MIGNET, boulanger, né à St-Denis-la-Chevasse le 15 novembre 1772, fils de Mathurin MIGNET 

et de Marie BUET. 

  

  

   

  

Branche de Boismasson  

 

2. Jacques MERCIER, né le 14 mai 1615, troisième fils de Toussaint MERCIER et de Catherine PAYRAUDEAU ; 

notaire de la principauté du Luc ; il épousa au Luc le 23 février 1646, Jacquette VINCENT, fille ou petite-fille de 

Louis VINCENT, seigneur bailliager de la principauté du Luc. 

1°) Etienne MERCIER, qui suit. 

2°) Jacques MERCIER, sieur de la Péraudière au Luc, né en 1652, décédé le 4 juin 1712. Il fut père de : 

1a) Jacques MERCIER, sieur de la Péraudière, né en 1687, procureur fiscal de la baronnie de 

Belleville de 1723 à 1733 ; il épousa Catherine FAVREAU, décédé avant 1743 ; lui-même était 

décédé avant le 31 décembre 1737 et fut inhumé dans l’église de Belleville. 

2a) René Jacques MERCIER, sieur de la Péraudière, né en 1714, demeurant aux Gats 

du Luc où il est décédé le 8 juin 1774 ; il y avait épousé le 11 juin 1743, Marie Anne 

Jeanne TEXIER de LA POMMERAYE, décédée le 6 janvier 1787, fille de Jean TEXIER, 

sieur de La Pommeraye, et de Marie Jeanne GRASSET. Mariage en présence de Maître 

René MERCIER, sieur de La Bonatière, Maître Pierre ESNARD, sieur du Fief, oncle et 

beau-frère de l’époux, Maître Jacques MERCIER, sieur de Boismasson, son cousin, 

Maître Julien Charles TEXIER, sieur de La Grézaudière, notaire et greffier de ce lieu, 

Maître Jean GRASSET, sieur de La Morinière, oncles de l’épouse. 

2b) Jacquette MERCIER, née en mai 1717, décédée le 28 août 1718. 

2c) Catherine Thérèse MERCIER, née le 14 septembre 1718, décédée le 21 octobre 

1725. 

2d) Renée MERCIER, née le 5 novembre 1719, décédée le 24 suivant. 

2e) Catherine Claire MERCIER, Dlle du Gast, née au Luc le 12 décembre 1721, décédée 



après 1790. 

2f) François MERCIER, né le 16 juin 1723. 

2g) Marie Anne Catherine MERCIER, née au Luc le 3 décembre 1726, y décédée le 26 

mars 1767 ; elle avait épousé à Belleville le 9 janvier 1743, Pierre ESNARD, sieur du 

Fief, né vers 1715, décédé au Luc le 30 juin 1766, chirurgien juré à Beaulieu-sous-la-

Roche, puis à Mareuil et à La Mothe-Achard, fils de Maître Henri ESNARD, sieur des 

Vergnes, et de Hélène GOBIN. Dont postérité. 

1b) Jacquette Renée MERCIER, née en 1688, décédée à Belleville-sur-Vie en 1742. 

1c) René MERCIER, sieur de la Boinatière, né vers 1690, maître chirurgien à Saligny, décédé à 

St-Vincent-Sterlanges le 1er août 1752. Il avait épousé d’abord Hélène Rose ESNARD de La 

Jarrie, née vers 1697, décédée à Saligny le 27 mai 1747, fille de Henri ESNARD, sieur de la 

Vergne, notaire de la principauté de La Roche-sur-Yon, et de Hilaire GOBIN ; puis à La 

Rabatelière le 12 octobre 1751, Marie GIRARD, fille de Pierre GIRARD et de Marie LE ROY, de 

la paroisse Ste-Croix de Nantes. 

2a) Jacques René MERCIER, sieur de la Boinatière, né vers 1720, chirurgien juré ; il 

épousa d’abord le 30 avril 1748, sa cousine issue de germain, Louise MERCIER, 

décédée le 13 août 1756, inhumé à Belleville, fille de Jacques Etienne MERCIER, sieur 

de Boismasson, et de Louise GOUIN ; puis le 26 janvier 1757 à Marie DEPUTIERS, 

fille de Julien DEPUTIERS et de Marie PIBELOGNE. 

3a) Louise Renée MERCIER, née du premier mariage, baptisée à Belleville en 

mai 1749. 

3b) Marie Louise Jeanne MERCIER, née à Belleville le 5 juillet 1750, y décédée 

le 5 janvier 1809 ; elle y avait épousé le 15 juin 1773, Jacques Gabriel ARNAUD, 

sieur de Villegay, chirurgien juré à Belleville, né à St-Sulpice-le-Verdon le 10 

novembre 1751, décédé à Belleville-sur-Vie le 10 octobre 1835, fils de André 

Alexandre ARNAUD, chirurgien juré (lui-même fils de Gabriel ARNAUD et de 

Marie Louise de BOISCOURBEAU), et de Marie SECRÉTAIN. Le mariage eut 

lieu après dispense du 4e degré de consanguinité, en présence de Noble 

Homme Joseph Esprit Aimé GOUIN, avocat en Parlement, docteur en droit civil 

et canonique, curateur aux causes de l’épouse et son parent du 2e au 3e degré 

et du 4e degré avec l’époux. Dont postérité GOUIN, ARNAUD, BEZIAU, 

DELAROZE, REILLET... 

3c) Jacques Pierre MERCIER, né à Belleville-sur-Vie le 7 mars 1753, y décédé 

le 29 septembre 1754. 

3d) Hélène Rose MERCIER, née à Belleville-sur-Vie le 2 juin 1754, décédée à 

Villegay du Luc le 26 octobre 1774, inhumée en présence de Maître Nicolas 

NOEAU, procureur de Vieillevigne,, son cousin au 3e degré à cause de Marie 

Catherine ESNARD, son épouse, et Jean Baptiste GOUIN, prieur curé de La 

Genétouze, son oncle à la façon de Bretagne. 

3e) Jacques André MERCIER, sieur de la Jarrie, né du second mariage à 

Belleville le 13 novembre 1757, notaire et greffier de la baronnie de Belleville ; il 

fut l’un des organisateurs et l’un des chefs de l’insurrection royaliste dans le 

district de La Roche-sur-Yon sous les ordres de Bulkeley et de De Chouppes ; il 

épousa à Belleville-sur-Vie le 7 février 1781, Anne Marie Magdeleine 



PELLETIER, du Poiré-sur-Vie, fille de Mathurin PELLETIER et de Marie 

BERNARD, dont : 

4a) Jacques Louis MERCIER, né à la Jarrie de Saligny le 10 février 

1783. Aubergiste. Il épousa à Belleville-sur-Vie le 19 juin 1805, 

Geneviève MORIN, née à La Merlatière le 7 janvier 1789, décédée à 

Belleville le 2 octobre 1825, fille de Louis Etienne MORIN, notaire, et de 

Magdeleine Marguerite PÉROTTEAU. Dont au moins : 

5a) Jacques Pierre Aimé MERCIER, né à Belleville-sur-Vie le 29 

janvier 1807, propriétaire ; il y épousa le 27 août 1834, Delphine 

Eugénie GOUIN, née à la Godière de Saligny le 4 décembre 

1815, fille de Gabriel Victor Aimé GOUIN, propriétaire et 

huissier, maire de Belleville, et de Louise Florence Charlotte 

ARNAUD (elle-même fille de Gabriel Jacques ARNAUD et de 

Louise Marie Jeanne MERCIER – voir ci-dessus). 

5b) Constant Florent Bénoni MERCIER, né à Belleville-sur-Vie 

le 16 mai 1809 ; il y épousa le 24 novembre 1830, Marie Anne 

TRAINEAU, née à La Genétouze le 17 janvier 1807, fille de 

Pierre TRAINEAU et de Marie Anne GAUTIER. 

6a) Mélanie Constance Léocadie MERCIER, née à 

Belleville-sur-Vie le 14 mars 1831. 

6b) Jacques Théophile Frédéric MERCIER, né à 

Belleville-sur-Vie le 29 mai 1832. 

6c) Geneviève Monique MERCIER, née à Belleville-sur-

Vie le 14 avril 1834. 

6d) Pierre Théogène Bénoni MERCIER, né à Belleville-

sur-Vie le 1er novembre 1835, y décédé le 3 novembre 

1837. 

6e) Marie Delphine Alidie MERCIER, née à Belleville-

sur-Vie le 12 mai 1838, y décédée le 16 juillet 1838. 

6f) Marie Théodosie MERCIER, née à Belleville-sur-Vie 

le 15 juin 1839. 

6g) Marie Anne Emelie MERCIER, née à Belleville-sur-

Vie le 16 novembre 1840 ; elle y épousa le 22 mai 1882, 

Victor Honoré BRETHOMÉ, boucher, né à St-Etienne-

du-Bois le 6 octobre 1847, fils de Pierre BRETHOMÉ et 

d’Eléonore Rosalie ORCEAU. 

6h) Hortense Armande MERCIER, née à Belleville-sur-

Vie le 23 octobre 1842. 

6i) Alphonse Stanislas MERCIER, né à Belleville-sur-

Vie le 7 mai 1845. 

6j) Marie Honorine MERCIER, née à Belleville-sur-Vie 

le 25 mars 1847. 

6k) Pierre Valentin MERCIER, né à Belleville-sur-Vie le 



12 février 1849. 

5c) Léocadie Cécile Honorine MERCIER, née à Belleville-sur-

Vie le 22 juillet 1814 ; elle y épousa le 13 février 1838, Jean 

François ARNAUD, y né le 26 mai 1806, fils de Joseph ARNAUD 

et de Céleste JOLLY. 

4b) Marie Anne Florence MERCIER, née à Saligny le 22 janvier 1785, 

baptisée à Belleville-sur-Vie ; elle épousa à La Chaize-le-Vicomte le 22 

octobre 1811, Pierre Joseph BORION, y né le 11 juin 1782, y décédé le 

18 janvier 1844, fils de Pierre BORION, marchand et tanneur, et de 

Marie Anne GENAIS. 

5a) Esprit Jacques Florent BORION, né à Belleville-sur-Vie le 

28 avril 1813. 

5b) Alodie BORION, née à Belleville-sur-Vie le 28 septembre 

1816. 

5c) Ferdinand BORION, né à Belleville-sur-Vie le 1er mai 1820, 

notaire à La Chaize-le-Vicomte ; il épousa Alexandrine Gabrielle 

MICHEAU, née à Corbaon le 10 novembre 1827, fille de Victor 

Gabriel MICHEAU, propriétaire, et de Virginie Alzire BARBIER 

de LA CHEVALLERAYE. 

4c) Joseph Louis MERCIER, né à Saligny le 22 avril 1786, baptisé le 

lendemain à Belleville-sur-Vie, y décédé le 6 septembre 1789. 

4d) Iphigénie Sophie Louise MERCIER, née à la Jarrie de Saligny le 2 

mars 1778, décédée à Belleville-sur-Vie le 12 février 1790. 

4e) Louise Gabrielle MERCIER, née à Belleville-sur-Vie le 10 février 

1790, y décédée le 12 février suivant. 

3f) Marie Charlotte MERCIER, née à Belleville-sur-Vie le 14 janvier 1759, y 

décédée le 11 juillet 1776. 

3g) Louis René MERCIER, né à Belleville-sur-Vie le 13 novembre 1764. 

2b) Marie Anne Henriette Christine MERCIER, née à Belleville le 13 avril 1738. 

2c) Marie Esprit MERCIER, né à Boulogne le 12 juin 1739. 

2d) Renée Joséphine MERCIER, née à Boulogne le 23 octobre 1740. 

1d) Louise MERCIER, née en 1695, décédée le 29 septembre 1738, inhumée dans l’église de 

Belleville ; elle avait épousé Jean POISSEAU, fermier de la Bourdinière. 

3°) Mathurin MERCIER, auteur de la branche de la Chaussée qui suivra. 

4°) Jeanne Jacquette MERCIER, dame des Rochettes, née vers 1654, décédée au Luc le 25 août 1689 ; 

elle avait épousé Olivier MERCIER des ROCHETTES, né au Luc le 22 avril 1644, y décédé le 2 

septembre 1689, fils de Jacques MERCIER, sieur de La Broue, et de Jeanne HENEL. Dont postérité. 

Voir Branche des Rochettes. 

5°) Julien MERCIER, prêtre, décédé en 1712. 

6°) Marie MERCIER, décédée au Chef du Pont du Luc le 7 novembre 1658 ; elle y avait épousé le 23 

janvier 1658, Jean GARIPAUD, né au Luc le 31 décembre 1633, fils de Michel GARIPAUD et de Marie 

VACHIN. 



  

3. Etienne MERCIER, sieur de la Cernetière puis de Boismasson, né le 9 septembre 1649, décédé le 14 juin 

1706 ; il avait à St-Christophe-la-Chartreuse le 28 septembre 1688, Renée NOEAU, née à Rocheservière vers 

1662, décédée au Luc le 1er janvier 1744. 

1°) Louise MERCIER, née le 25 juillet 1689. 

2°) Marie Anne MERCIER, dame de la Cernetière, née le 25 septembre 1690, décédée le 12 mars 1772. 

3°) Renée MERCIER, née le 1er décembre 1691, décédée le 3 mai 1753 ; elle avait épousé au Luc le 19 

janvier 1723, René NOEAU, sieur de la Thibaudière, notaire et procureur postulant de la principauté du 

Luc, né vers 1685, décédé au Luc le 12 novembre 1736 ; il était veuf de Suzanne MERCIER. Mariage 

en présence de Noble Homme François NOEAU, sénéchal de Rocheservière, oncle de l'époux, Maître 

Jean CAILLÉ, sieur de La Thibaudière, cousin au 3e degré par alliance, Noble Homme Pierre 

CLÉRICEAU, sieur de La Martinière, sénéchal du Luc, Renée NOEAU, mère de l'épse, Jacques et Jean 

MERCIER, ses frères 

4°) René Jacques Etienne MERCIER, qui suit. 

5°) François MERCIER, sieur de la Cernetière, né le 18 août 1694, décédé le 2 septembre 1770. 

6°) Julien MERCIER, sieur du Pontereau, né au Luc le 8 avril 1696, notaire et procureur du Luc, décédé 

à Beaufou le 23 novembre 1771. Il avait épousé Anne Marie Thérèse FUMOLEAU, née vers 1704, 

décédée à Beaufou le 1er mars 1774. 

1a) Bénigne MERCIER, née vers 1734, décédée au Poiré-sur-Vie le 17 mars 1807 ; elle y avait 

épousé le 16 octobre 1761, Louis SAVIN, fils de Martin SAVIN, procureur fiscal de Venansault, 

et de Marie Thérèse VRIGNAUD. Dont postérité. 

1b) Gabriel Jacques Henri MERCIER, sieur du Pontereau, né vers 1737, notaire et procureur de 

la principauté du Luc, décédé à Beaufou le 22 avril 1780 ; il avait épousé à La Roche-sur-Yon le 

22 octobre 1771 – mariage annulé puis réhabilité le 12 décembre suivant, après dispense de 

l’empêchement du 2e au 4e degré de consanguinité - Anne Modeste PERTUZÉ, née à La Roche-

sur-Yon le 1er février 1749, y décédée le 30 août 1808, fille de Pierre PERTUZÉ, notaire et 

procureur à La Roche-sur-Yon (lui-même fils de Pierre PERTUZÉ et de Marie BACQUA), et de 

Catherine Françoise ROBIN, sa seconde épouse (elle-même fille de Jean ROBIN, sieur de La 

Rortière, et de Marie Jeanne Louise FUMOLEAU). 

2a) Julie Adélaïde MERCIER, née au Petit Luc le 13 décembre 1774 ; elle épousa 

d’abord à La Roche-sur-Yon le 26 juin 1791, Alexandre Sébastien GOUPILLEAU, y né 

le 5 janvier 1767, décédé aux Sables d’olonne le 24 thermidor an II, fils de Nicolas 

François GOUPILLEAU et de Marie Renée GIRARD ; puis Louis Philippe Nicolas 

LAUVERGNIAT, marchand. 

2b) Clément MERCIER, né à Beaufou le 30 novembre 1775. 

2c) Ambroise Calixte MERCIER, né à Beaufou vers 1778, décédé à La Roche-sur-Yon 

le 28 février 1803. 

2d) François MERCIER, né à Beaufou le 7 avril 1779. 

7°) Joseph MERCIER, né le 12 mars 1698. 

8°) Marie MERCIER, née au Luc le 6 octobre 1701, y décédée le 19 mai 1773 en sa maison de la 

Graizaudière ; elle avait épousé vers 1724, Julien Charles TEXIER, sieur de la Grézaudière, notaire et 

greffier en chef de la principauté du Luc, né vers 1693, décédé au Luc le 27 avril 1754. Dont postérité 

TEXIER, JOUSSEAUME, DURAND,... 



  

4. René Jacques Etienne MERCIER, sieur de Boismasson, né au Luc le 30 janvier 1693, y décédé le 23 juin 

1744 ; il avait épousé d’abord vers 1721, Louise GOUIN, décédée au Luc le 11 septembre 1723 ; puis vers 1724, 

Louise Perrine FUMOLEAU, née vers 1700, décédée au Luc le 11 avril 1758. 

1°) Louise MERCIER, née du premier mariage au Luc le 23 septembre 1722, inhumée à Belleville-sur-

Vie le 13 août 1756 ; elle avait épousé au Luc le 30 avril 1748, son cousin issu de germain, Jacques 

René MERCIER, sieur de la Boinatière, né à Saligny vers 1722, décédé à Belleville le 16 décembre 

1771, fils de René MERCIER, sieur de La Boinatière, et de Rose Hélène ESNARD. 

2°) Jacques MERCIER, né au Luc le 31 août 1723, y décédé le 3 septembre suivant. 

3°) Anne Henriette MERCIER, née du second lit le 30 décembre 1724. Elle épousa d’abord à Curzon le 

17 mai 1758, Louis BIROCHÉ, chirurgien, fils de Pierre BIROCHÉ, et de Geneviève FRADET ; puis à 

Curzon le 9 novembre 1773, Louis BIAILLE, sieur de La Coutardière, né à Nesmy le 6 janvier 1736, 

décédé à Angles le 20 août 1806, fils de Louis BIAILLE et de Jeanne Catherine CAILLON. 

4°) Jacques Henri Louis MERCIER, né le 20 janvier 1726, décédé le 19 décembre 1741. 

5°) Jacques Marie MERCIER, né au Luc le 10 juillet 1727, y décédé le 29 décembre 1731. 

6°) Marie Magdeleine MERCIER, dame de la Millière, née le 24 juillet 1728, massacrée le 28 février 1794, 

âgée de 65 ans, avec ses deux sœurs, son fils Jacques Victor et une de ses belles-filles ; elle avait 

épousé le 14 octobre 1754, son cousin, Jacques François MERCIER des ROCHETTES, sénéchal du 

Luc, alors âgé de 56 ans, et déjà veuf deux fois, né vers 1709, décédé à Rocheservière le 30 mars 1781, 

fils de François MERCIER, sieur des Rochettes, et de Marie GIBOTEAU. 

7°) Jeanne Françoise MERCIER, Dlle de Bourgneuf, née au Luc le 18 septembre 1729, décédée le 3 

décembre 1771. 

8°) Louise Perrine MERCIER, née le 8 janvier 1731, massacrée au Luc le 28 février 1794. 

9°) Rose Jacquette MERCIER, née le 10 avril 1732, décédée le 13 novembre 1750. 

10°) Jacques Louis MERCIER, né le 24 avril 1733, décédé le 13 juin 1735. 

11°) Rose MERCIER, née le 23 août 1734, décédée jeune. 

12°) Marie Thérèse Gabrielle MERCIER, née le 21 novembre 1735, décédée le 17 décembre 1741. 

13°) Louis Jacques MERCIER, né au Luc le 19 novembre 1736, y décédé le 19 décembre 1741. 

14°) Charlotte Marguerite MERCIER, née le 30 octobre 1739, massacrée au Luc le 28 février 1794. 

15°) François Henri MERCIER, sieur de Boismasson, né le 9 novembre 1740, greffier en chef de la 

principauté du Luc, décédé le 15 septembre 1771, âgé de 31 ans. 

  

  

  

  

  

Branche de la Chaussée  

 

3. Mathurin MERCIER, sieur de la Chaussée, né vers 1653, troisième fils de Jacques MERCIER, sieur de 

Boismasson et de Jacquette VINCENT ; avocat en Parlement, greffier des rôles de la paroisse de Landeronde ; 



il épousa vers 1674, Marie Magdeleine MASSON, dame de la Perraye, qui lui apporta la terre de la Noue, fille de 

Messire Gilles MASSON, chevalier, seigneur de la Noue et de la Perraye, et de Charlotte BUOR de LA JARRIE. 

1°) Suzanne MERCIER, née vers 1675 ; elle épousa vers 1698 à Landeronde, Basile NICOLLON, sieur 

de la Grange dont elle était veuve avant le 3 janvier 1741. Dont au moins : 

1a) Jean François NICOLLON, sieur de Laumondière, qui épousa à Landeronde le 15 février 

1757, Henriette Françoise Marie MERCIER, dame des Abbayes, née vers 1731, décédée à 

Landeronde le 23 juin 1781, fille de Gilles Louis MERCIER, sieur de La Noue, Plantibault et la 

Colombière, et de Marie Jacquette Charlotte ABEILLARD (Voir Branche de La Noue). Dont au 

moins : 

2a) Jean Joseph NICOLLON des ABBAYES, né le 23 septembre 1764, décédé le 19 

mars 1857. Officier de l’armée vendéenne, chevalier de Saint Louis. Il s’installa à 

Grosbreuil puis à St-Hilaire-de-Talmont. Il avait épousé François Aimée VEILLON de 

BOIS MARTIN, née aux Sables d’Olonne le 30 janvier 1776, fille de Jacques René 

François VEILLON de BOIS MARTIN, conseiller du Roi, et de Thérèse Françoise 

BABAULT CHAUMONT. 

2b) Antoinette Victoire NICOLLON des ABBAYES, qui épousa le 10 juin 1783, Charles 

Henri Marie CHAPPOT de LA CHANONIE, docteur en médecine, fils de Jean Baptiste 

CHAPPOT, sieur de La Chanonie, et de Marie Françoise PELLETIER. Dont postérité 

CHAPPOT de LA CHANONIE, GILLAIZEAU, MARTIN, POUGNET, RICARD, JALLOT, 

COULON, LEROY, SOULLARD, BRIANCEAU, BECAM... 

2c) Pierre NICOLLON des ABBAYES, décédé à Landeronde le 5 février 1832, ancien 

colonel ; il avait épouséJulienne Adèle Simone Louise SIMON de GALISSON, fille de 

Jean Baptiste Jacques Vincent SIMON, seigneur de Galisson, et de Marie Anne 

GAUDIN. Dont postérité. 

2d) Marie Thérèse NICOLLON des ABBAYES, née à Landeronde le 2 février 1772 ; elle 

épousa au Bourg-sous-la-Roche le 10 fructidor an VII, Joseph Joachim Vital GAUDIN, 

né à La Roche-sur-Yon le 28 avril 1763, y décédé le 23 mars 1829, fils de Jacques 

Gabriel GAUDIN, sieur de La Chancellière (lui-même fils de Gabriel GAUDIN et de Marie 

FRAPPIER), et de Anne Marie ROBIN. 

2°) Pierre MERCIER, qui suit. 

3°) Louis MERCIER, sieur de la Noue, prêtre, bachelier en théologie, chanoine de la cathédrale de Luçon. 

4°) Gilles Louis MERCIER, auteur de la branche de la Noue qui suivra. 

5°) Samuel Jacques MERCIER, sieur du Pin-Massé à St-Georges-de-Pointindoux, né vers 1685 ; il 

épousa vers 1728, Marie Ursule de COURCELLES, décédée entre 1761 et 1769, fille de N. de 

COURCELLES, d’une famille de l’Aunis, et de N. GUERRY ; il mourut avant le 5 février 1745. 

1a) Jacques Urbain MERCIER, né à Luçon le 30 août 1730, décédé jeune. 

1b) Marie Agathe MERCIER, décédée après 1771. 

1c) Marie Angélique Victoire Marguerite MERCIER, née à St-Georges-de-Pointindoux vers 1733, 

émancipée le 25 février 1751, décédée aux Sables d’Olonne le 26 juillet 1809 ; elle y avait épousé 

le 30 janvier 1758, Augustin ROUILLÉ, sieur de la Girardière, notaire, procureur et greffier du 

comté d’Olonne, et capitaine du bataillon des milices garde-côtes des Sables, fils de Jacques 

ROUILLÉ, sieur des Marais, notaire royal, et de Hélène Marguerite POMMERAY. 

1d) Jacques Samuel Jean MERCIER, sieur du Pin, qui y créa une manufacture. 



1e) Pierre Gilles Charles MERCIER, dit Mercier d’Apremont, né vers 1742 ; il épousa le 8 octobre 

1774, Anne Marie Claude DELAROZE, fille de Pierre DELAROZE, sieur de Beauregard et de 

Anne JOSLAIN ; elle était veuve de Jacques Etienne Yves RIOU, sieur du Plantis. Pendant la 

guerre de Vendée, il commanda la paroisse d’Apremont sous les ordres de Charrette dès 1793 

et fut tué à Noirmoutier lors de la prise de l’île par les troupes républicaines, le 3 janvier 1794. Sa 

veuve survécut à la Révolution. 

2a) Pierre Marie Henri MERCIER, né à Apremont le 5 août 1775. 

1f) Marie Renée Dorothée MERCIER, née en mars ou avril 1738, religieuse bénédictine de Ste-

Radégonde au couvent de Ste-Croix du Château d’Olonne où elle fit profession de foi le 29 

octobre 1768 ; expulsée par les Républicains, elle fut incarcérée le 26 novembre 1793, evoyée 

à Noirmoutier le 23 juin 1794 et mise en liberté le 7 février 1795 ; elle participa entre fin août 1806 

et juin 1807 à la fondation des religieuses ursulines de Mormaison qui groupa des religieuses 

dispersées par la Révolution ; elle devint en 1815 supérieure du pensionnat des Ursulines de 

Luçon. 

6°) Marie Magdeleine Charlotte MERCIER, née à Landeronde le 11 janvier 1694 ; elle épousa René 

Louis de LA HAYE-MONTBAULT, écuyer, seigneur de la Roullière, fils de René Gabriel de LA HAYE-

MONTBAULT et de Anne Charlotte BODET. 

  

4. Pierre MERCIER, sieur de la Cayraudière, né vers 1680, demeurant à la Noue de Landeronde ; il épousa 

d’abord à St-Etienne-du-Bois le 4 juillet 1718 et par contrat du 20 juillet 1718 passé devant La Chèze et 

Boiscourbeau, notaires à Palluau, Marie Thérèse ORDONNEAU, fille de Jean ORDONNEAU, sieur de Larguiller 

et de Gabrielle GIRAUDEAU ; puis à Jard le 20 juin 1731, Marie Jacquette FRADET, y née le 18 octobre 1692, 

fille de Jean René FRADET, sieur des Ileaux, avocat en Parlement, sénéchal de Jard et de Curzon, et de Marie 

Jacquette LANSIER. 

1°) Françoise Gabrielle Suzanne MERCIER, née vers 1718, décédée à La Garnache le 19 mai 1755 ; 

elle avait épousé le 7 février 1747, Germain Nicolas Benjamin MORISSON, licencié en lois, recteur de 

l’Université de Poitiers, sénéchal de La Garnache, fils de Germain MORISSON et de Jeanne GOUIN. 

2°) Jeanne Suzanne MERCIER, née en 1719, mariée à Jacques VEILLON. 

3°) Anne Marie Magdeleine Thérèse MERCIER, née à St-Georges-de-Pointindoux le 31 janvier 1720, 

décédée aux Sables d’Olonne le 2 janvier 1779 ; elle avait épousé à Palluau le 30 juin 1745, René 

PORTEAU, sieur de la Thibergère, licencié en droit, receveur des fermes du Roi au bureau de Jard, veuf 

de Anne GASTEAU, et fils de René PORTEAU et de Marie Anne DENOIS. Dont au moins : 

1a) Marie Anne Thérèse PORTEAU, née à Jard le 12 mai 1748, décédée à St-Julien-des-Landes 

le 13 septembre 1814 ; elle avait épousé aux Sables d’Olonne le 6 juillet 1779, Jacques François 

Marie Joseph ACHARD, avocat en Parlement, sénéchal des Sables d’Olonne, fils de Jacques 

François ACHARD, négociant, et de Marie Hélène DUPLEIX. 

4°) Louise Marie Jacquette MERCIER 

5°) Marie Françoise Louise MERCIER, née du second lit le 11 janvier 1732 ; elle épousa à Palluau le 12 

février 1754, François Joseph Pierre PORTEAU, sieur de La Brunière, fils de Pierre PORTEAU, sieur de 

La Crespellière, et de Françoise SAVIN. 

6°) Pierre Jacques Mathurin MERCIER, qui suit. 

7°) Benoît MERCIER, sieur de Champville. 

8°) René MERCIER, sieur de la Boutière, notaire et procureur de l’abbaye de Jard, y décédé le 27 janvier 



1779 ; il avait épousé à Jard le 19 janvier 1761, Marie SURGET, fille de Prudent SURGET, fermier de 

l’abbaye de Jard. 

1a) Etienne MERCIER, sieur de la Boutière, né le 9 janvier 1767. 

1b) Marie Rose Catherine MERCIER, née à Jard le 22 mai 1771 ; elle y épousa d’abord le 26 

mai 1789, Jacques ROULEAU, né à Jard le 30 mars 1751, veuf de Louise JOSLAIN ; puis à Jard 

le 18 juillet 1797, François Louis BRIANCEAU, y né le 3 septembre 1768, y décédé le 30 avril 

1832, officier municipal et agriculteur à Jard, maire de Jard de 1810 à 1817, fils de Jacques René 

BRIANCEAU, notaire et procureur, et de Marie Anne Modeste Magdeleine GIRAUDEAU. 

Pour les enfants du second mariage avec François Louis BRIANCEAU, se reporter à cette 

famille. Marie Rose Catherine MERCIER eut au moins de son premier mariage acec Jacques 

ROULEAU : 

2a) Catherine ROULEAU, décédée à Jard-sur-Mer le 31 décembre 1848 ; elle y avait 

épousé le 18 novembre 1812, Claude MILLET, né à St-Hilaire-de-Talmont vers 1787, 

boulanger à Jard, y décédé le 16 mars 1822, fils de Symphorien MILLET et de Marie 

Jeanne Ursule LANDOIS. Dont postérité. 

  

5. Pierre Jacques Mathurin MERCIER, sieur de Champville, né le 26 novembre 1733, décédé à Palluau le 1er 

mars 1771 ; il y avait épousé le 21 novembre 1756, Françoise Barbe RIOU, née à Palluau le 19 octobre 1740, y 

décédée le 19 juillet 1811, fille de Jacques RIOU, sieur de l’Herbaudière, et de Marguerite Françoise PORTEAU. 

Devenue veuve, elle épousa ensuite à Palluau le 21 octobre 1775, Jacques François Claude BOISCOURBEAU, 

sieur de la Jarriette, ancien chirurgien de la marine. 

1°) Rose Renée Marie Charlotte MERCIER, Dlle de la Cailletière, née à Palluau le 25 avril 1765, 

émancipée le 10 mai 1785, décédée à La Roche-sur-Yon le 7 mars 1820 ; elle avait épousé à Nantes le 

11 février 1793, Louis François DUPLESSIS, né à Beaufou le 11 mars 1760, y décédé le 7 août 1821, 

procureur du Roi à La Roche-sur-Yon, maire de Beaufou, fils de Louis François DUPLESSIS, notaire et 

procureur de la baronnie de Belleville, et de Marie SAPIN. Dont au moins : 

1a) Louis Marie Edouard DUPLESSIS, né à Beaufou le 17 septembre 1804, décédé à Belleville-

sur-Vie le 30 mars 1878 ; docteur en médecine ; il avait épousé à St-Denis-la-Chevasse le 13 

septembre 1836, Marie Félicité Amélie GOURRAUD, y née le 15 février 1808, décédée à 

Belleville le 18 mars 1872, fille de Marie Joseph GOURRAUD, sieur du Butais, et de Félicité 

Adélaïde Esther MARCHEGAY. Dont postérité DUPLESSIS, FORTUN, BRETIN, 

BALLANDRAS, GIRAUD, BEDOIS, MOGAVERO, LEFUR... 

2°) N. MERCIER qui épousa N. DHOSTES, secrétaire du département du Gers à la Révolution 

(Beauchet-Filleau). 

  

  

   

  

Branche de La Noue  

 

4. Gilles Louis MERCIER, sieur de la Noue et de Plantibault, la Colombière, né vers 1683, décédé à 

Landeronde le 5 avril 1746, fils de Mathurin MERCIER, sieur de la Chaussée, et de Marie Magdeleine MASSON ; 

avocat en Parlement à Paris en 1734, sénéchal des baronnies de Brandois et de La Mothe-Achard, et de la 



châtellenie de la Maurière, puis sénéchal de la baronnie du Gué-Ste-Flaive ; il épousa vers 1708, Marie Jacquette 

Charlotte ABEILLARD, dame de la Maronnière, née vers 1688, décédée à Landeronde le 27 février 1756, fille de 

Jean Baptiste ABEILLARD, sieur du Coudray. 

Photo : la Noue de Landeronde 

1°) Gilles Charles Mathurin MERCIER, auteur de la branche de Langevinière, qui suivra. 

2°) Pierre René Basile MERCIER, qui suit. 

3°) Gilles Charles Denis Louis MERCIER, auteur de la branche de Plantibault, qui suivra. 

4°) Alphonse Mathurin Gilles Alexandre MERCIER, sieur de la Colombière, lieutenant d’infanterie au 

Régiment de la Reine, décédé le 1er août 1757 ; il avait épousé aux Sables d’Olonne le 20 février 1754, 

Françoise Gaspard ROBERT, fille de Pierre Jacques ROBERT, sieur de la Pipière, conseiller secrétaire 

du Roi, auditeur à la chambre des comptes de Bretagne, et de Françoise BARATON. Dont au moins : 

1a) Françoise Charlotte Basile MERCIER, née aux Sables d’Olonne le 10 janvier 1755. 

5°) Marie Rose Prudence Henriette MERCIER, née à Landeronde le 11 juin 1725, décédée à Beauvoir-

sur-Mer le 14 décembre 1761 ; elle avait épousé à Landeronde le 11 novembre 1751, Jean Richard LE 

BRETON, sieur des Goronnières, avocat en Parlement, sénéchal de la châtellenie de St-Gervais en 

1760, veuf de Marie Aimée FAUDRY, et fils de Jacques Christophe LE BRETON et de Anne DURET. 

6°) Joseph Marie Anne MERCIER, né vers 1730 (Beauchet-Filleau). 

7°) Joseph Marie MERCIER, sieur du Poupeton, né vers 1730, décédé à Landeronde le 22 février 1768, 

licencié ès-lois, avocat en Parlement ; il avait épousé Victoire Catherine Félicité COINDET, dont au 

moins : 

1a) Victoire MERCIER, née à Landeronde le 13 mars 1765. 

1b) Félicité MERCIER, baptisée le 11 août 1766. 

1c) Catherine Julie MERCIER, née au Luc le 15 juin 1768. 

8°) Henriette Françoise Marie MERCIER, dame des Abbayes, née en 1731, décédée à Landeronde le 

23 juin 1781 ; elle y avait épousé le 15 février 1757, son cousin germain, Jean François NICOLLON, sieur 

de Laumondière, licencié en lois, auquel elle apporta la terre des Abbayes à Beauvoir-sur-Mer, fils de 

Basile NICOLLON, sieur de la Grange, et de Suzanne MERCIER. Voir Branche de La Chaussée. 

  

5. Pierre René Basile MERCIER, sieur de la Noue, né en 1711, avocat en Parlement, sénéchal de la baronnie 

de Ste-Flaive de 1751 à 1783, décédé à Landeronde le 25 juin 1783 ; il avait épousé à Aizenay le 9 février 1768, 

Marie Charlotte PYNEAU, y née le 22 avril 1748, décédée à Landeronde le 16 avril 1788, fille de Pierre PYNEAU, 

sieur de la Chauvinière, sénéchal d’Aizenay et du Lieu-Dieu de Venansault, et de Françoise GAZEAU de LA 

BRETONNIÈRE. 

1°) Pierre Henri René MERCIER, né à Landeronde le 12 avril 1771, émancipé le 27 novembre 1787. 

2°) Baptiste Frédéric MERCIER, qui suit. 

3°) Flavie Emilie MERCIER, née à Landeronde le 27 septembre 1776, décédée le 23 août 1862 ; elle 

avait épousé à Landeronde le 20 septembre 1797, Joseph Godefroy GOUY, né à Bois-de-Cené vers 

1766, décédé à Landeronde le 19 septembre 1828, maire de Landeronde, propriétaire après son beau-

père, de la Giboulière à Landeronde, fils de Charles GOUY, notaire, et de Marie Colombe BROSSAUD. 

Il était veuf de Marie Louise Sévère BRET. 

  



6. Baptiste Frédéric MERCIER, né à Landeronde le 5 juillet 1775, émancipé le 27 novembre 1787, y décédé le 

9 janvier 1832 ; il habitait la Fauconnière à Landeronde ; capitaine dans la division des Sables de l’armée royale ; 

il avait épousé à Grand Landes le 13 octobre 1813, Marguerite Esther MERLET, née à Talmont le 21 octobre 

1787, décédée à Landeronde le 30 mars 1816, fille de Alexandre MERLET, sieur du Paty, et de Charlotte 

Catherine MARTINEAU. 

1°) Baptiste Alexandre Flavien MERCIER, né à Landeronde le 22 novembre 1814. 

2°) Esther Charlotte MERCIER, née à Landeronde le 23 décembre 1815, décédée le 27 septembre 1857 ; 

elle avait épousé à La Roche-sur-Yon le 10 janvier 1837, Louis Constant de GOUNOR, né à Port-Saint-

Père le 10 janvier 1814, fils de Charles Constant de GOUNOR et de Louise Sophie GOUY. 

  

  

  

  

  

Branche de Langevinière  

 

5. Gilles Charles Mathurin MERCIER, sieur de Langevinière du chef de sa femme, né en 1709, fils de Gilles 

Louis MERCIER et de Marie Jacquette ABEILLARD ; avocat en Parlement, procureur du Roi en l’élection des 

Sables, il est décédé à Landeronde le 18 mai 1754 ; il avait épousé à Olonne le 6 août 1738, Jeanne Magdeleine 

GIRARD, décédée le 28 juin 1763, fille de Jacques GIRARD, sieur des Vélizières, procureur fiscal des Sables, 

et de Florence FRICONNEAU. 

1°) Marie Thérèse MERCIER, baptisée aux Sables d’Olonne le 10 avril 1740, décédée à Paris le 13 

décembre 1775 ; elle avait épousé aux Sables d’Olonne le 3 février 1761, Jean Louis BIAILLE, sieur de 

Langibaudière, avocat en Parlement, sénéchal de Talmont. 

2°) Charles Marie François Gilles Joseph MERCIER, qui suit. 

  

6. Charles Marie François Gilles Joseph MERCIER, sieur de la Noue-Langevinière, baptisé aux Sables 

d’Olonne le 12 février 1743 ; licencié es-lois, avocat en Parlement ; maire de Landeronde, il démissionna le 7 

février 1791 et fut, en 1796-1797, agent municipal de la commune. Il est décédé à Landeronde le 24 pluviôse an 

VIII ; il avait épousé au Luc le 24 mai 1775, après dispense de parenté du 4e degré, Marie Louise MERCIER 

des ROCHETTES, née au Luc le 28 août 1758, décédée à Landeronde le 23 février 1791, fille de Jacques 

François MERCIER, sieur des Rochettes, et de Marie Magdeleine MERCIER de BOISMASSON. 

1°) Charles Pierre Jacques MERCIER, qui suit. 

2°) Marie Henri François MERCIER, né à Landeronde le 9 décembre 1776, y décédé le 10 janvier 1777. 

3°) Jacques Joseph MERCIER, né à Landeronde le 22 octobre 1778, propriétaire du château des Forges 

à Landeronde, y décédé le 2 novembre 1849 ; il avait épousé à Château-Fromage le 19 janvier 1802, 

Hortense Julie Louise FAVEROUL, née à Ecquebouille du Bourg-sous-la-Roche le 4 novembre 1781, 

fille de Pierre FAVEROUL, directeur de la Poste de La Roche-sur-Yon, et de Julie Céleste GAUVERIT. 

1a) Hortense Lina MERCIER de LANGEVINIÈRE, née à la Noue de Landeronde le 21 octobre 

1802, décédée au château des Forges à Landeronde le 19 juillet 1854 ; elle avait épousé à 

Landeronde le 18 juin 1823, Victor Pierre Léon André FRAPPIER, né au château de la Lière à 

Ste-Flaive-des-Loups le 29 juin 1799, fils de Jacques Pierre Léon FRAPPIER de LA 



RETARDIÈRE et de Louise Françoise Bénigne BAUDRY de LA BURCERIE. 

1b) Joséphine Zulma Caroline MERCIER de LANGEVINIÈRE, née à Landeronde le 12 janvier 

1805, y décédée, au Forges le 5 février 1876. Sans alliance. 

4°) Adélaïde Marie Florence MERCIER, née à Landeronde le 4 avril 1780, y décédée le 14 juillet 1821, 

sans alliance. 

5°) Philippe Hilaire Louis MERCIER, né à Landeronde le 5 février 1782, propriétaire de la Noue à 

Landeronde, y décédé le 1er mars 1850 ; il avait épousé aux Lucs-sur-Boulogne le 25 août 1813, Emilie 

Antoinette MARTIN, y née le 19 juillet 1788, décédée à La Roche-sur-Yon le 16 avril 1821, fille de 

Jacques MARTIN GASCONNIÈRE et de Marie Julie PIZAGOU de LOGERIE. 

1a) Alphonse Louis Pierre MERCIER, né à Landeronde le 13 février 1815, y décédé le 6 juillet 

1819. 

1b) Emilie Henriette MERCIER, né à Landeronde le 22 février 1817, y décédé le 9 juillet 1819. 

1c) Louis Chéri Eliacin MERCIER, né à La Roche-sur-Yon le 7 avril 1820, propriétaire de la Noue, 

décédé sans alliance à Landeronde le 7 septembre 1865. A sa mort, la Noue revint à son petit-

neveu, Constant MERCIER. 

  

7. Charles Pierre Jacques MERCIER, né à Landeronde le 3 décembre 1775 ; il céda la Noue à son frère Philippe 

Hilaire Louis MERCIER ; il épousa à Beaulieu-sous-la-Roche le 10 pluviôse an VII, Louise Désirée BIRONNEAU, 

née à Nieul-le-Dolent en 1777, fille de Jean BIRONNEAU, fermier, et de Marie Jeanne MORNET, dont : 

1°) Charles Jacques Pierre MERCIER, qui suit. 

2°) Firmin Louis Marie MERCIER, né à Landeronde le 8 messidor an X. 

3°) Elise Marie MERCIER, née à la Noue de Landeronde le 18 thermidor an XI. 

4°) Clotilde Anastasie Aimée MERCIER, née à Olonne-sur-Mer le 2 vendémiaire an XIII, décédée aux 

Sables le 14 avril 1892, sans alliance. 

5°) Constant Théodore MERCIER, né à La Chapelle-Achard le 4 nivôse an XIV, greffier du tribunal civil 

des Sables d’Olonne, y décédé le 18 avril 1893 ; il avait épousé aux Sables d’Olonne le 21 mai 1833, 

Victoire GROLLEAU, y née le 13 juillet 1812, y décédée le 19 juin 1841, fille de Louis GROLLEAU et de 

Théotiste Adélaïde Victoire GAUDIN de LA FONSAUSSE. 

1a) Constant MERCIER, né aux Sables d’Olonne le 7 mai 1834, décédé à La Roche-sur-Yon le 

27 décembre 1903 ; il hérita de la Noue en 1865 après le décès de son oncle Chéri Louis Eliacin 

MERCIER ; receveur de l’enregistrement à La Roche-sur-Yon ; il y avait épousé le 27 juin 1866, 

Marie Camille JOUSSEMET, née 

à Longeville le 12 mars 1842, 

décédée à La Roche-sur-Yon le 5 

novembre 1911, fille de Alexandre 

JOUSSEMET, médecin à 

Longeville, et de Jeanne Françoise 

Amante BIROTHEAU de 

LAYMONIÈRE. 

Sépulture de Constant MERCIER, 

de son épouse, et de ses deux 

enfants sans alliance, au cimetière 

du Point du Jour à La Roche-sur-



Yon. 

2a) Louis MERCIER, né à St-Gilles-sur-Vie le 24 septembre 1868, juge au tribunal civil 

de Nogent-le-Rotrou, puis président du tribunal civil de la Seine, chevalier de la Légion 

d’honneur ; il est décédé sans alliance aux Sables d’Olonne le 3 septembre 1933 et 

inhumé à La Roche-sur-Yon. 

2b) Marie Camille MERCIER, née à St-Gilles-sur-Vie le 20 février 1874 ; elle reçut la 

Noue après son père ; elle est décédée à Montaigu le 17 septembre 1929, sans alliance, 

et fut inhumée à La Roche-sur-Yon. 

2c) Madeleine MERCIER, née à St-Gilles-sur-Vie le 20 février 1874 ; elle épousa à La 

Roche-sur-Yon le 13 février 1900, Olivier Jean Baptiste FAYAU, né à Nantes le 23 

novembre 1866, y décédé le 25 mai 1944, avocat et agent de change à Nantes, fils 

d’Olivier Jacques Edmond FAYAU, docteur en médecine, et de Emma Caroline 

TRANCHEVENT. 

1b) Charles MERCIER, né aux Sables d’Olonne le 13 mars 1837, avoué près le Tribunal civil 

puis juge de paix aux Sables, y décédé le 20 avril 1904, sans alliance. 

1c) Félix MERCIER, né aux Sables le 8 novembre 1840, avocat, puis juge au tribunal civil des 

Sables d’Olonne, y décédé le 30 juin 1913 ; il y avait épousé le 20 juin 1871, Athénaïse Marie 

Louise GUÉRINEAU, née au Château d’Olonne le 8 octobre 1816, fille de Pierre GUERINEAU 

et de Françoise Jacquette PLISSONNEAU., cette dernière, arrière-petite-fille de Pierre 

PLISSONNEAU, marchand tanneur, et de Marie Anne FRAPPIER. 

6°) Félix Isidore Benjamin MERCIER, né à La Chapelle-Achard le 28 avril 1807, secrétaire à la sous-

préfecture des Sables d’Olonne, y décédé le 1er juillet 1858. 

7°) Emile Romain Edmond MERCIER, né à La Chapelle-Achard le 8 juillet 1808. 

8°) Théophile Victor Zacharie MERCIER, né à La Chapelle-Achard le 21 octobre 1809. Clerc de notaire, 

il est décédé aux Sables d’Olonne le 16 avril 1830. 

9°) Stéphanie Mélina MERCIER, née aux Sables d’Olonne le 25 février 1811, décédée aux Sables 

d’Olonne le 22 février 1896, sans alliance. 

  

8. Charles Jacques Pierre MERCIER, né aux 

Forges de Landeronde le 12 juillet 1800 ; avoué aux 

Sables d’Olonne, suppléant de la justice de paix aux 

Sables d’Olonne, y décédé le 18 mai 1867 ; il y avait 

épousé le 14 juillet 1834, Zoé Eléonore DELANGE, 

née aux Sables d’Olonne le 21 brumaire an XI, 

décédée à La Roche-sur-Yon le 20 mai 1870, fille de 

Louis François DELANGE, avocat, sous-préfet des 

Sables, et de Agathe Emilie MICHEL. 

1°) Gaston MERCIER, qui suit. 

2°) Mathilde MERCIER, née en 1843, 

décédée au Petit Besson à Vairé le 20 juillet 

1911 ; elle avait épousé Honoré Célestin BRUNETEAU, avocat à Nantes. 

  

9. Gaston MERCIER, né aux Sables d’Olonne le 14 novembre 1842 ; avoué à La Roche-sur-Yon puis magistrat, 



président à la cour d’appel de Limoges, chevalier de la Légion d’honneur, décédé à Limoges le 25 avril 1935. Il 

possédait le logis du Petit-Besson construit par son père sur la seigneurie des Bessons acquise par son trisaïeul 

Gilles Charles Mathurin MERCIER de LANGEVINIÈRE en 1740 ; il avait épousé d’abord à La Roche-sur-Yon le 

11 août 1868, Ursule POUPONNEAU, propriétaire, née à La Roche-sur-Yon le 7 octobre 1844, fille de Louis 

René Ferdinand POUPONNEAU et Ursule Henriette Françoise MOREAU ; puis à La Roche-sur-Yon le 3 avril 

1876, Reine Marie THALAMOT, née à Niort le 5 mai 1856, décédée à La Roche-sur-Yon le 23 février 1877, fille 

de Edmond Célestin Marie THALAMOT, directeur des contributions indirectes, et de Marie Léonie CHARLOT. 

1°) Renée Marie MERCIER, née du second mariage à La Roche-sur-Yon le 8 février 1877, décédée à 

Paris le 21 janvier 1969 ; elle avait épousé d’abord à Limoges le 23 janvier 1900, Léonard Vincent Henry 

LACHENAUD, avocat, né à Limoges le 15 mars 1868, y décédé en mars 1927, fils d’Emile LACHENAUD 

et de Marie BRAGARD ; puis Marcel Auguste CHIFFOLEAU, négociant à Nantes. 

1a) Jacques LACHENAUD, né à Paris le 9 août 1910, décédé à Tours le 19 avril 1977. Marié, 

dont postérité actuelle. (entre autres, Guy LACHENAUD et sa soeur Marie-France, propriétaires 

actuels du logis du Petit Besson à Vairé). 

http://lachenaudguy.e-monsite.com/accueil.html 

 

  

  

  

  

Branche de Plantibault et de La Colombière  

 

5. Gilles Charles Denis Louis MERCIER, sieur de Plantibault, né vers 1722, quatrième fils de Gilles MERCIER, 

sieur de la Noue, et de Marie Jacquette Charlotte ABEILLARD ; d’abord clerc tonsuré puis avocat en Parlement, 

proureur du Roi en l’élection des Sables après la mort de son frère aîné jusqu’à la suppression du siège de 

l’élection par la Révolution ; sénéchal de la baronnie de Ste-Flaive à la mort de son autre frère Pierre René Basile 

en 1783, il fut aussi sénéchal de Gâtine en Ste-Foy de 1785 à la Révolution. Commissaire du Roi près le tribunal 

du district des Sables en 1791, il se départit dans l’affaire de la Proustière, ne voulant pas avoir à juger ses deux 

neveux NICOLLON des ABBAYES ; il fut arrêté comme suspect de royalisme le 4 août 1793 et envoyé en 

captivité à Noirmoutier, n’étant libéré que le 25 février 1795. Le 28 vendémiaire an III, il demandait la radiation 

de son nom sur la liste des émigrés ; il épousa aux Sables le 20 janvier 1761, Marie Anne Suzanne DUPONT, 

inhumée à St-Georges-de-Pointindoux le 10 mai 1783, fille de Joseph DUPONT, subdélégué de l’intendance en 

l’élection des Sables, et de Marie Anne DINOT. Il est décédé à St-Georges-de-Pointindoux le 22 avril 1804. 

1°) Charles Basile MERCIER, sieur de Plantibault, né aux Sables d’Olonne le 18 janvier 1762 ; avocat 

aux Sables, il fut, en juillet 1791, défenseur officieux de Robert de Lézardière dans l’affaire de la 

Proustière. Emprisonné le 4 octobre 1793, il ne fut relâché que le 23 février 1795. Commissaire du 

Directoire près le tribunal criminel de la Vendée à Fontenay-le-Comte, il conserva ce poste sous l’Empire 

et fut nommé en cette qualité, chevalier de la Légion d’honneur le 14 juin 1804 ; député de la Vendée en 

1806, vice-président du corps législatif en 1810, il est décédé à Paris, en session, le 25 mars 1811. 

2°) Marie Anne MERCIER, baptisée aux Sables le 17 septembre 1763 ; elle fut arrêtée avec son père le 

18 juillet 1793, jusqu’au 15 février 1795 ; elle épousa à St-Georges-de-Pointindoux le 16 mai 1798, Michel 

CORNU, enseigne de vaisseau, fils de Charles CORNU et de Anne COINEAU. 

3°) Jacques Mathurin Gilles MERCIER, baptisé à St-Georges-de-Pointindoux le 11 août 1765. 



4°) Gilles MERCIER, qui suit. 

5°) Louis MERCIER, baptisé à St-Georges-de-Pointindoux le 10 août 1768. 

6°) Joseph MERCIER, né le 20 novembre 1769, décédé le 29 décembre 1772. 

7°) Abraham MERCIER, né le 14 août 1771. 

  

6. Gilles MERCIER, sieur de la Colombière, baptisé aux Sables d’Olonne le 17 mars 1767 ; avocat, arrêté pour 

ses imprudences de langages, il fut libéré le 8 mai 1793, mais réincarcéré le 18 juillet, en même temps que son 

père et sa sœur, puis libéré le 3 août. Il s’engagea dans le bataillon des Patriotes de la Vendée, puis en octobre, 

dans l’escadron des Chasseurs de la Vendée et participa le 23 mars 1796 à la prise de Charrette par Travot. Il 

épousa à Poiroux le 23 octobre 1798, Victoire Louise Aimée BAUDRY de LA BURCERIE, née à La Boissière-

des-Landes le 29 octobre 1767, décédée à St-Georges-de-Pointindoux le 9 janvier 1832, fille de Jacques Louis 

Gabriel BAUDRY de LA BURCERIE et de Louise Bénigne de ROSSY du RORTHEAU, avec laquelle il contribua 

au rétablissement du culte religieux à St-Georges-de-Pointindoux, dont il était maire et où il est décédé le 17 

janvier 1832. 

1°) Gilles Louis Marie MERCIER, né à St-Georges-de-Pointindoux le 30 octobre 1799, décédé sans 

postérité le 23 septembre 1872. Garde du corps du Roi, maire de St-Georges-de-Pointindoux jusqu’en 

1868 et conseiller général de la Vendée de 1841 à 1866 ; il avait épousé aux Sables d’Olonne le 11 août 

1823, Zoé Adeline GAUDIN, née aux Sables d’Olonne le 16 ventôse an IX, fille de Pierre Jean 

Chrisostome GAUDIN des COMBES, et de Rosalie Adélaöde MERLET ; étant à Nantes et logeant chez 

le Sieur Lacroix, quai de la Fosse, elle fut retrouvée morte rue de Rennes, le matin du 17 février 1840. 

Sans postérité. 

2°) Victoire Aimée MERCIER, née à Nieul-le-Dolent le 19 brumaire an XI (10 novembre 1800). 

3°) Emmanuel Prosper MERCIER, qui suit. 

  

7. Emmanuel Prosper MERCIER COLOMBIÈRE, né à la Thibaudière de Nieul-le-Dolent le 14 otobre 1802, 

décédé à La Roche-sur-Yon le 24 septembre 1880 ; avocat à La Roche-sur-Yon, juge de paix suppléant, maire 

de Venansault de 1841 à 1848 et de 1860 à 1865 ; il avait épousé à La Roche-sur-Yon le 9 novembre 1830, 

Marie Amélie GAUTIER, née à Aizenay le 15 mai 1812, décédé à La Roche-sur-Yon le 15 mai 1894, fille de 

Louis Antoine GAUTIER, percepteur à Aizenay, maire de Venansault, et de Marie Julie MARTIN 

GASCONNIÈRE. 

1°) Gilles Emmanuel MERCIER COLOMBIÈRE, né à La Roche-sur-Yon le 17 août 1831, décédé à 

Lourdes le 15 octobre 1879. 

2°) Louis Marie Emmanuel MERCIER COLOMBIÈRE, né à La Roche-sur-Yon le 17 octobre 1832 ; il fit la 

campagne de France en 1870 et fut tué en Algérie le 17 avril 1871, devant Mansourah ; sans alliance. 

3°) Marie Léontine Anastasie MERCIER COLOMBIÈRE, née à La Roche-sur-Yon le 24 mai 1834, 

bienfaitrice des œuvres diocésaines ; elle est décédée le 24 août 1897 ; après sa mort, son héritier, M. 

des BORDES de JANSAC vendit toutes les propriétés des MERCIER-COLOMBIÈRE à St-Georges-de-

Pointindoux. 

 


